
 

La vieille Dame 

Toujours très digne est cette vieille Dame 
Comme ce fut le cas au long de sa vie 

Car cela nous dit bien le fond de son âme 
Son culte du beau qui l’a donc poursuivie 

 
Lorsqu’elle se remémore sa jeunesse 

Elle revoit certains la trouvant distante 
Et parfois même, l’appelant « la Duchesse » 

Fruit d’une timidité paralysante 
 

Pourtant, elle était remplie de qualités 

Que beaucoup lui enviaient ostensiblement 
Lisant les beaux livres avec avidité 

Et écoutant la musique passionnément 
 

De fait, c’était une bien « belle personne » 
Dotée d’une forte personnalité 

Fière, qui au milieu d’un groupe détonne 
Caractérisant sa « présence », sa beauté 

 
Bienheureux l’homme qui l’a épousée 

Car elle lui a apporté le vrai bonheur 
Et à deux leurs vies se sont écoulées 

Sans que jamais, ou presque, il n’y eut de heurts 
 

Elle a un enfant, un amour de fille 

Qui fut élevée avec dévouement 
Puis a suivi son mari, sans qu’elle cille 

Dans ses, pourtant nombreux, déménagements 
 

Et voilà, il semble maintenant si lointain 
Le temps où elle recevait à sa table 

Des invités qui pouvaient être les témoins 
De ses si grands mérites indiscutables 

 
Maintenant est venu le temps des souvenirs 

Teintés de sourires, malgré les nuages 
Et ainsi, parfois elle semble rajeunir 

Pour de ses amis recevoir les hommages. 
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